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Se réjouissent les âmes qui,  

dans le silence, prient et souffrent.

Giuseppe Forlai, igs
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La richesse  
et La joie d’être FamiLLe

Très chères sœurs,
souvent, à partir des 
pages de Paoline online, 
je réfléchis avec vous 
sur le don et sur la “ né-
cessité ” de la commu-
nion entre nous, prémice 
essentielle de vie et de 
fécondité apostolique. 

La communion est don de Dieu, fruit de l’Es-
prit Saint. C’est une grâce reçue d’en Haut 
et l’expression de notre fidélité au charisme, 
qui nous “ impose ” de choisir chaque jour de 
vivre en communion, faisant confiance à la 
grâce de Dieu, pour annoncer Jésus et son 
Évangile, ceci étant l’absolu de notre vie. 

La communion qui nous unit n’élimine pas 
la richesse de la diversité, cette originalité à 
contempler dans la louange et dans la grati-
tude, parce que c’est la complémentarité des 
dons qui servent à former l’unité organique, à 
édifier le Corps, à faire en sorte que l’on vive 
unies mais pas uniformes et homologuées. 

La fidélité au charisme paulinien nous 
demande aussi de cultiver la communion 
qui existe à l’intérieur de “ l’admirable Fa-
mille Paulinienne ” et d’exprimer la prophétie 
d’être “ Famille ”, qui témoigne l’unité cha-
rismatique et qui recherche des modalités 
concrètes pour cheminer ensemble, annon-
çant l’Évangile dans la diversité et dans la 
complémentarité des dons.

Seuls nous n’existons pas parce que, 
comme le disait le Bienheureux Alberione: “ 
Chaque Institut est né complémentaire des 
autres ”. Nous avons un patrimoine commun: 
« Les Instituts ont une commune origine. 
Tous les Instituts ont en commun l’esprit. 
Tous les Instituts ont des buts convergents 
» (UPS III,185). Oui, convergents dans 
l’unique spiritualité et mission: vivre et com-
muniquer Jésus Maître et Pasteur voie vé-
rité et vie. Et ceci s’explicite, comme souli-
gnait le Fondateur, dans l’engagement de se 
sentir et agir comme “ corps ”, un “ corps ” 
qui, selon saint Paul, « bien uni et soudé, 
par la collaboration de chaque jointure, se-
lon l’énergie propre à chaque membre, et 
croît de manière à s’édifier lui-même dans 
la charité » (Ep 4,16).  

Cette commune expérience charisma-
tique et spirituelle nous pousse à vivre 
comme Famille et à œuvrer comme Fa-
mille, dans la diversité des dons particuliers 
que l’Esprit à inoculer dans les différentes 
branches de l’unique Famille. Le défi c’est de 
croire à ce miracle, au miracle d’un Esprit qui 
nous fait parler, non pas une même langue 
mais permet qu’à travers notre communion 
et collaboration en Lui, chaque fils et fille de 
Dieu puisse comprendre dans “ sa ” langue 
l’annonce de salut, de vie nouvelle.

Il y a quelques semaines, intervenant à 
la rencontre online pour célébrer les 25 ans 
du Cours de formation sur le charisme de la 
FP, réfléchissant sur les Éléments communs 
pour un chemin de Famille, j’ai dit ce qui suit:
 Les éléments communs y sont pour un vrai 

chemin de Famille. Ils sont toutefois, parfois, 
comme cet enivrant parfum de nard destiné 
à répandre sa fragrance mais emprisonné 
dans un petit vase que l’on a du mal à ouvrir. 
Peut-être qu’il faut trouver la “ bonne clé ”.

 Pensant et priant, il me semble avoir perçu 
cette “ clé ” dans le Pacte que don Alberione 
a fait avec le Seigneur aux lueurs de la Fa-
mille Paulinienne et qui aujourd’hui inspire 
une conscience renouvelée de la mission. 
Cette “ traite ” – nous le savons - est l’ex-
pression – d’une intense confiance dans la 
providence et dans la miséricorde de Dieu, 
et il nous pousse à « chercher avant tout le 
règne de Dieu et sa justice », certains que, 
malgré notre pauvreté, Dieu ne manquera 
pas de nous donner beaucoup plus de ce 
que nous osons espérer. 

 Il faut croire que ceci est le “ secret de réus-
site ” pour revitaliser ce patrimoine commun 
et trouver ensemble une impulsion spiri-
tuelle renouvelée et missionnaire qui pro-
duise fruits de vie et de foi que le Paraclet 
veut continuer à générer sur l’arbre ultra sé-
culaire de notre Famille.

 Je donne, alors, quelques paroles sur la 
“  spiritualité de l’alliance ”, une spiritualité 
très paulinienne et Alberionienne, une spiri-
tualité à refonder... 
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 La spiritualité de l’alliance est, avant tout, 
une spiritualité de l’humilité, parce que, 
comme nous le dit le Deutéronome, « Le 
Seigneur s’est lié à vous et il vous a choi-
sis, non pas parce que vous êtes le plus 
nombreux de tous les autres peuples – 
vous êtes en effet le plus petit de tous les 
peuples –, mais parce que le Seigneur vous 
aime » (Dt. 7-8).

 La spiritualité de l’alliance est, en outre, 
une spiritualité de la confiance. Nous avons 
une certitude : Dieu ne s’est pas repenti 
de son alliance. La situation est complexe, 
les ressources insuffisantes, les nombres 
parlent clairement, nous ne réussissons 
pas toujours à collaborer… mais nous 
avons confiance en Dieu, qui a fait avec 
nous une alliance et il ne manquera pas à 
sa Promesse. Et cette confiance s’élargit 
au monde, à l’humanité que nous disons 
perdue et qui continue, au contraire, à être 
habitée par l’amour de Dieu. 

 La spiritualité de l’alliance est, encore, une 
spiritualité de l’attente parce qu’elle repose 
non pas sur les résultats mais sur la foi 
dans la semence jetée... 

 Humilité, confiance et foi sont les condi-
tions indispensables pour renouveler, au-
jourd’hui, ensemble, l’alliance avec le Sei-
gneur et l’engagement à « chercher, dans la 
vie et dans l’apostolat, seulement et toujours 
la gloire de Dieu et la paix des hommes ». 
Nous sommes collaborateurs de l’Esprit et 
il nous est demandé, avant tout, de nous 
laisser enseigner par Lui sur la manière de 
tisser et retisser chaque jour la communion 
entre nous qui sommes Famille pour coo-
pérer à sa mission, pour laquelle nous sont 
donnés « un bon esprit, la grâce, la science, 
les moyens pour le bien ». 

 Si c’est la “ bonne clé ”, le nard pourra li-
bérer sa fragrance ou, sortant de la méta-

phore, nous pourrons réaliser le rêve de 
don Alberione: être une symphonie de voix 
pour l’annonce de l’Évangile là où l’Esprit 
appelle, nous faisant compagnons et com-
pagnes de chemin de l’humanité, nous po-
sitionnons en humble et attentive  écoute 
des questions que nous pouvons connaître 
si nous nous situons auprès des hommes 
et des femmes d’aujourd’hui, comme l’a fait 
Jésus sur la route d’ Emmaüs, comme l’a 
fait saint Paul, comme nous a enseigné la 
passion qui a mu notre Fondateur. 

 Sortir ensemble, jusqu’aux périphéries exis-
tentielles et de la pensée, vers laquelle al-
ler avec un soin très délicat, avec l’apport 
concerté de nos divers dons, parce que l’al-
liance avec Dieu et entre nous passe dans 
les lieux de la vie. Et nous ne pouvons pas 
perdre cette opportunité, pour un témoi-
gnage générateur.

Sœurs, c’est beau d’être et de se savoir 
Famille. C’est beau, pour nous, de sentir ceci 
comme un précieux héritage reçu du Bien-
heureux Alberione et de Maestra Tecla, sur 
leurs traces nous désirons cheminer pour 
renforcer les liens de communion et de colla-
boration entre nous, membres de la FP épars 
et agissants dans le monde entier. 

Très chères, j’aimerais recevoir le don 
de vos réflexions et partages, personnels et 
même communautaires, sur ce thème si im-
portant et essentiel pour le futur que le Sei-
gneur prépare à la mission paulinienne.

Avec affection, en communion de joie et 
d’espérance.

sr Anna Caiazza
supérieure générale 
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caleNDrIer Du GouVerNeMeNT GéNéral
Juillet, août, septembre 2024

25 juillet - 13 août 2024  Visite fraternelle Amérique Australe  sr Anna Caiazza

5 septembre - 4 octobre 2024 Visite fraternelle Inde sr Donna Giaimo
  sr Anastasia Muindi 
  sr Shalimar Rubia
           a partir du 20 septembre      sr Annamaria Gasser

26 septembre - 7 octobre 2024  Visite fraternelle Afrique Australe sr Bruna Fregni 
  sr Clarice Wisniewski
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arGeNtiNe
Paoline à la Foire du livre  
de Buenos aires 

La Foire du Livre s’est tenue du 25 avril au 
13 mai, auprès de la Rural de Buenos Aires. 

Le 27 avril 2024, le Restyling du marchio 
Paoline a été présenté dans la Salle Ernesto 
Sabato. Les participants, parmi lesquels 
amis, collaborateurs et public en général ont 
suivi la projection avec enthousiasme. Ex-
pressions comme il m’a bien plu, il est simple; 
que c’est beau de voir cette évolution des 
Paoline ont été quelques-unes des phrases 
exprimées. En général, les personnes ont 
été frappées par la ligne bleue simple, ou-
verte et inclusive qui embrasse le monde, 
à la rencontre de tous pour l’annonce de la 
Bonne Nouvelle. 

Parmi les activités culturelles organisées 
ensuite par les Paoline il y a eu la présenta-
tion du livre de Gustavo Orellana El cielo te 
espera (Le ciel t’attend), qui invite à dépas-
ser la peur. On a tenu aussi un laboratoire de 
Storytelling dans l’espace pour enfants, ani-
mé par l’auteur José Sepi, qui a été très ap-
précié par les petits accompagnés de leurs 
parents. A cette occasion on a aussi présen-
té le livre L’heure de François, un recueil des 
principaux enseignements du Pape François 
pour le 11ème anniversaire de son pontificat.  
Cela a été une rencontre   émouvante durant 
laquelle on a écouté   la salutation du Pape 
François dédiée aux auteurs, qui conduisent 
un programme radiophonique hebdomadaire 
intitulé L’heure de François. Il y a eu des té-
moignages de personnes qui ont connu le 
Pape François et qui reconnaissent sa lea-
dership dans le monde entier. 

Des personnes d’autres Pays, ont appré-
cié la présence des Paoline au Salon Inter-
national du Livre de Buenos Aires. Certains 
influenceurs digitaux ont été attirés par les 
publications avec le même désir d’évangé-
liser. 

BrÉsiL
séminaire de communication  
sur les déFis et les PersPectives  
de l’intelligence artiFicielle 

Pour approfondir le thème du message de 
Pape François pour la 58ème Journée Mon-
diale des Communications Sociales: Intelli-
gence artificielle et sagesse du cœur: vers 
une communication pleinement humaine, le 
Sepac (Service de la Pastorale de la Com-
munication) des Paoline, a organisé entre le 
2 et le 4 mai le 4ème Séminaire de la Commu-
nication, en collaboration avec l’Association 
Catholique de Communication (Signis Brésil) 
et l’Archidiocèse de São Paulo.

Durant les deux premiers jours les ren-
contres se sont déroulées online, alors que le 
dernier rendez-vous du samedi 4 se déroule-
ra par un évènement en présentiel auprès de 
l’Auditorium Paul Apôtre des sœurs Paoline, 
transmis aussi par les médias digitaux. 

La première conférence a été tenue par 
la professeur Elizabeth Saad qui a réfléchi 
sur les applications pratiques et sur les pos-
sibles parcours que l’humanité peut entre-
prendre avec l’intelligence artificielle (AI). 

Sont intervenues ensuite les Filles de 
Saint Paul: sr Joana Puntel qui a parlé de 
l’intérêt de l’Église pour ce thème et des im-
plications pastorales de l’IA. Elle a souligné 
que l’Église reconnait et «se réjouit des ex-
traordinaires conquêtes de la science et de 
la technologie. Le magistère de l’Église sait 
que l’intelligence artificielle deviendra encore 
plus importante ».

La conclusion a été confiée à sr Rosa 
Martins, qui a analysé le message du Pape 
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François pour la 58ème Journée mondiale des 
communications sociales.

On a noté la présence du cardinal Odilo 
Pedro Scherer, archevêque de São Paulo, et 
d’autres personnalités qui ont enrichi l’évè-
nement.

PhiLiPPiNes
58ème Journée mondiale  
des communications sociales

En vue de la 58ème Journée Mondiale des 
Communications Sociales, qui a été célébrée 
à la solennité de l’Ascension du Seigneur, la 
Société Saint Paul et les Filles de Saint Paul 
des Philippines, ont organisé une confé-
rence sur le thème: Intelligence artificielle et 
sagesse du cœur: Vers une communication 
pleinement humaine. La rencontre a eu lieu 
près de l’Auditorium Alberione des Filles de 
Saint Paul qui a vu la participation de plus de 
200 étudiants, ministres des communications 
sociales des paroisses, religieux et sémina-
ristes. L’évènement a été transmis en directe 
streaming à travers la page Facebook crée 
pour l’occasion. Le programme a initié avec 
un chœur qui a guidé la rencontre par la 
prière et l’adoration, demandant les grâces 
du Seigneur pour une célébration fructueuse 
et significative de la 58ème Journée mondiale 
des communications. La Sainte Bible introni-
sée, à signifier la présence de la Parole de 
Dieu vivante, qui a parlé et guidé les partici-
pants dans toutes les activités de la journée.

Le programme interactifs conduit par trois 
prêtres de la Société Saint Paul et par une 
Fille de Saint Paul a été une occasion pour 
approfondir et réfléchir sur le rapport entre 
foi et IA, reconnaissant que l’IA est une mer-
veille du génie humain qui réfléchit le génie 
de Dieu. Bien que l’Eglise accueille et recon-

naît les technologies modernes comme dons 
de Dieu, elle reconnaît aussi la nécessité de 
discernement, réflexion et équilibre dans 
l’usage de ces dons.

itaLie
Paoline au salon du livre de turin

La XXXVI Edition du Salon Internatio-
nal du Livre de Turin, avait lieu du 9 au 13 
mai. C’est depuis 1988, la plus importante 
foire de l’édition italienne. Le thème de cette 
année était la Vie imaginaire. Le Salon In-
ternational du Livre est un projet de promo-
tion du livre, de la lecture et de la culture, 
depuis la première édition de 1988. Chaque 
année, à Turin, dans la corniche du Lingotto 
Foires toute la filière du livre se réunit: mai-
sons d’éditions, écrivains, libraires, bibliothé-
caires, agents, illustrateurs, traducteurs et 
lecteurs, le Salon est un grand festival inter-
national de la culture. Cette année aussi, les 
Paoline, étaient présentes avec de nouvelles 
propositions et de nombreux évènements.

Durant les cinq jours de la manifestation, 
le stand Paoline a été « traversé » par beau-
coup d’auteurs et autrices, disponibles pour 
rencontrer leurs propres lecteurs.

les cent ans  
de sœur m. adriana manera
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Nous reportons les souhaits faits à sr 
Adriana par sa communauté de Alba.

«Chère Soeur Maria Adriana, avec joie 
nous participons à ton Centenaire le 19 mai 
2024. 

Nous te faisons les souhaits au nom de 
toutes les Filles de Saint Paul d’Italie et du 
monde. 

Avec toi nous remercions le Seigneur 
pour les merveilles qui l’a accompli dans tes 
100 ans de vie. 

Dans le Baptême ils t’ont appelée Maria 
Paolina. Tu avais 10 ans quand tu es en-
trée en Congrégation, a Alba, le 4 août de 
1934. Là tu as trouvé beaucoup de jeunes 
joyeuses, désireuses de bien, comme le nom 
de ton petit village Bonvicino, des sœurs qui 
t’ont aidée à croître et à dépasser ton innée 
timidité. À l’école du théologien Jacques Al-
berione et de maestra Tecla Merlo, tu t’es 
enrichie de connaissances, motivations spi-
rituelles et apostoliques. 

A Alba, cours Piave 71, était en construc-
tion l’église Divin Maître et la maison Divina 
Provvidenza regorgeait de joyeuses adoles-
centes. La maison saint Joseph vibrait d’initia-
tives apostoliques. Adriana, tu étais devenue 
l’experte technique, spécialiste en reliure de 
livres. Ces ans étaient vécut entre peurs et 
problèmes mais, a guerre finie, nombreuses 
furent les jeunes qui de chaque région d’Italie 
s’approchaient pour connaître le nouvel Insti-
tut, la nouvelle forme d’apostolat avec les ins-
truments de la communication sociale. 

Depuis 1985 tu initiais ton service aux 
sœurs malades à Rome et à Alba, service 
d’amour, duré plus de 30 ans.

En 1999, toujours reconnaissante à Dieu 
pour la vocation reçue, tu écrivais : Merci, 
Seigneur, pour la vie que tu m’as donnée, 
pour papa et maman humbles et pauvres 
qui m’ont tant aimée… Merci, pour m’avoir 
choisie venant me chercher dans mon petit 
village, comme moi je cherche les violettes 
au milieu des haies et tu m’as cueillie avant 
encore que je fleurisse… Merci, tu m’as ac-
compagnée dans la vie, me laissant libre, 
mais toujours me suivant avec l’œil et la main 
pour que je ne puisse pas me tromper. Mer-
ci, pour le bien que peut être j’ai pu donner 
et recevoir. J’ai encore beaucoup de choses 
à comprendre et à apprendre. Merci, parce-
que tu me rempliras de ton amour, parceque 
maintenant je suis en degré de le recevoir et 

de le donner. Merci, jusqu’au dernier soupir: 
Seigneur je m’abandonne en toi!

Sr Maria Adriana, en chœur nous te di-
sons notre merci pour toute ta vie: tu nous as 
été d’exemple, tes services étaient toujours 
accompagnés par des motivations spiri-
tuelles, de courage et de prière. Tu nous as 
été proche : aimable, douce, simple, bonne, 
comme les collines des Langhes du village 
d’où tu proviens Buonvicino». 

Prix CommuniCation et Culture  
Paoline 2024 au Père Paolo Benanti

A l’occasion de la 58ème Journée Mon-
diale des Communications Sociales sur le 
thème Intelligence artificielle et sagesse du 
cœur: pour une communication pleinement 
humaine, Communication et Culture Paoline 
ODV a remis le Prix Paoline 2024 au père 
Paolo Benanti, franciscain du  Troisième 
Ordre Régulier, président de la Commission 
sur l’intelligence artificielle pour l’information 
de la Présidence du Conseil des Ministres, 
membre du Comité sur l’intelligence artifi-
cielle des Nations Unies, conseiller du Pape 
François. 

Le prix a été remis le vendredi 10 mai 
2024, auprès de l’Université LUMSA à Rome, 
par sr Bruna Fregni, conseillère generale 
des Filles de Saint Paul dans le domaine 
de l’apostolat et de la communication, au 
cours du Congrès promu et organisé en lien 
avec différents organismes engagés dans 
le monde de la communication: Office pour 
les communications sociales du diocèse de 
Rome, Ordre des journalistes du Lazio, Ucsi 
Lazio, Communication et Culture Paoline 
ODV, Association Web Catholiques italiens 
(Webcam), Fisc Lazio, Université Lumsa, 
sous le  parrainage de la Semaine de la com-
munication organisée annuellement Paoline 
et Paolini.

Reconnaissant sa contribution à l’étude 
de l’éthique des technologies émergentes, 
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comme l’intelligence artificielle et la robo-
tique, l’assignation du Prix est motivé au 
père Paolo en reconnaissant son enga-
gement pour affronter les défis éthiques et 
moreaux soulevés par les nouvelles tech-
nologies à travers une réflexion critique sur 
l’influence de ces innovations pour la société 
et la culture ».

Le Prix Communication et Culture Paoline 
est conféré annuellement à des opérateurs 
des médias, metteurs en scène, journalistes, 
écrivains, artistes, prêtres ou associations 
qui se signalent pour avoir donné la meil-
leure expression concrète, avec une œuvre 
ou une activité, au message du Pape pour la 
Journée des Communications Sociales.

redécouvrir la voie Pour une  
communication Pleinement humaine

Mai 2024! Est retournée la Semaine de 
la Communication, l’initiative promue par 
Paoline et Paolini pour relancer au niveau ec-
clésial et social l’importance et l’incisif aspect 
de la Journée Mondiale des Communications 
Sociales. Dans la commune conviction que 
le rapport communication/culture soit un do-
maine stratégique du renouvellement pastoral, 
les librairies Paoline et San Paolo d’Italie ont 
proposé quelques initiatives de réflexion et de 
partage avec les gens, avec les opérateurs 
de la communication, avec associations va-
riées, autour du thème dicté par le Pape pour 
la Journée: “Intelligence artificielle et sapience 
du cœur: pour une communication pleinement 
humaine”.

Le Festival de la Communication, évène-
ment central de la Semaine, s’est déroulé  cette 
année à Pinerolo (TO), un diocèse accueillant, 
aimant de l’art, ouvert au changement et “dis-
ponible à fréquenter  divers langages, divers 
lieux et diverses modalités rituelles, pour deve-
nir une Eglise pour tous”, comme a dit l’évêque 
Mgr Derio Olivero. Celles du Festival ont été 

des journées intenses; utiles à aider à com-
prendre ce temps et à trouver la route pour 
rendre encore “parlant” pour tous l’Évangile.

Conscients du mandat du Christ: «Allez 
dans le monde entier et proclamez l’Évan-
gile à chaque créature» (Mc 16,15) les Pao-
line et les Paolini, pour la réalisation de la 
Semaine de la Communication et du relatif 
Festival, même cette année ils ont mis à dis-
position leur expérience dans le domaine de 
l’évangélisation avec les moyens de commu-
nication  sociale, en synergie avec des orga-
nismes ecclésiaux et culturels du territoire.

under 60 de la Province italie  
à novalesa

Du 11 au 14 avril, auprès de l’abbaye bé-
nédictine de Novalesa (Turin)  une rencontre 
réservée aux Under 60 de la Province Italie. 
Huit sœurs ont participé à cette rencontre –, 
provenant de trois nations: Italie, Colombie 
et Congo. Le prieur de l’abbaye, Frère Mi-
chael Davide Semeraro, a traité le thème: 
pas parfaits mais heureux: une vie consa-
crée prophétique; la Supérieure provinciale, 
sr Annunciata Bestetti, introduit la rencontre 
en développant le thème: Futur fragile, futur 
possible: confrontation sur le futur de la Pro-
vince italienne.

Les thèmes pris en considération ont pris 
en compte la réalité de l’Eglise, de la Congré-
gation et du monde actuel, dans lequel nous 
vivons. 

L’argument concernant le futur proche 
de la Province a été un appel à ouvrir l’in-
telligence et le cœur à l’Esprit Saint, qui fait 
neuves toutes choses, et à ouvrir les yeux sur 
les réalités du monde, cherchant les signes 
des temps dans la société d’aujourd’hui, et 
la manière de cheminer à la rencontre des 
personnes pour leur porter la parole de Dieu.
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roUmaNie 
itinéraire BiBlique  
avec l’évangile selon marc

La communauté des Filles de Saint Paul 
de Bucarest a repris, durant les premiers 
mois de cet année 2024, l’itinéraire de la 
formation biblique pour laïcs commencé l’an 
passé en collaboration avec don Luciano 
Dinca, prêtre Assomptionniste et professeur 
à la Faculté de Théologie Romaine-Catho-
lique de Bucarest. 

L’Itinéraire biblique sur l’Évangile selon 
Marc a été enrichi par les enseignements 
des Pères de l’Église, suscitant parmi les 
participants enthousiasme et un vif intérêt.

Cette année l’argument a été développé 
en trois étapes: Qu’est-ce que c’est la Bible, 
Pourquoi lire la Bible, Comment lire la Bible. 

Chaque rencontre s’est déroulée en trois 
moments: contenu, célébration eucharis-
tique et fraternité.

L’itinéraire de formation biblique avec 
l’Évangile selon Marc a rejoint son sommet 
le samedi 25 mai jour de grâce, communion 
et partage. Pendant 2 heures et 30 minutes 
environ, l’Évangile selon Marc, proclamé 
par la voix de 22 lecteurs, des participants 
à cette itinéraire biblique, qui ont prêté leur 
voix à l’Évangile avec générosité et émotion. 
Le Christ, notre Seigneur et Maître, a parlé 
aux participants par sa Parole, il a réchauffé 
et stimulé leurs cœurs à travers son Esprit.

siNGaPoUr 
30 ans de Bénédictions  

Le 1èr mai 2024, les Filles de Saint Paul, 
affectueusement surnommées les «sœurs 
des médias», ont célébré trois décennies 
de présence à Singapour avec une Messe 
solennelle, un chaud repas de communion 

auprès de l’Eglise  de Saint François Xavier, 
à Se Rangoon.

La Messe, présidée par fra Derrick Yap 
OFM et concélébrée par 12 autres prêtres de 
divers ordres religieux, a rappelé plus de 300 
participants entre clergé et laïcs. Parmi eux il 
y avait les Paoline de Petaling Jaja Selangor, 
les Coopérateurs Pauliniens, les généreux 
bienfaiteurs, les dévots collaborateurs et les 
amis plus chers. En 1994, leurs présence à 
Singapour est initiée de manière modeste, 
accueillie par l’alors archevêque Gregory 
Yong. Guidées par sr Lorenzina Nota, ita-
lienne, ensemble à sœur Mary Grace Lee, 
née in loco, et à sr Agostina Hiromoto, japo-
naise, elles trouvèrent initialement hospita-
lité auprès des Sœurs de l’Enfant Jésus à 
Jurong West, un lien qui dura 27 ans. Grace 
à la bonté du Seigneur et au soutien de la 
Congrégation, en 2021 a été construite une 
maison permanente à Lorong Chuan, Se 
Rangoon, après un considérable recueil de 
fonds.

Durant l’homélie, fra Derrick a rappelé 
aux présents que les Paoline sont devenues 
des indispensables pilastres de soutien pour 
la communauté catholique, alimentant la 
foi et incarnant la lumière du Christ par leur 
service. Embrassant les progrès technolo-
giques, elles explorent continuellement des 
nouvelles voies médiatiques, promouvant le 
dialogue et le développement culturel pour 
être significatives dans l’ère digitale et re-
joindre un public plus ample». 

La communauté locale remercie de tout 
cœur tous ceux qui ont soutenu la mission 
dans les derniers trente ans, comprises les 
sœurs provenant de Italie, Inde, Japon et 
Philippines. Regardant au futur, elles prient 
pour le continuel développement de l’apos-
tolat, confiant que leur engagement continue 
à toucher les cœurs et à transformer les vies 
pour les prochains ans.
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La ParoLe de La croiX: 
Le caractere de La PredicatioN  
PaULiNieNNe eN 1 coriNthieNs 
1,10-2,5
amanda marie detry, FsP

Sr Amanda Marie 
Detry a obtenu le 
titre de Master of 
Arts nn Théologie 
auprès de Aquinas 
Institute of Theolo-
gy in St. Louis, Mis-
souri, USA. 
Le titre La Parole 
de la Croix: le ca-

ractère de la prédication paulinienne en 1 
Corinthiens 1,10-2,5, ouvre déjà à une ré-
flexion profonde.

En 1 Corinthiens z1,10-2,5, Paul affirme 
refuser, dans sa proclamation de l’Évangile, 
la « la sagesse éloquente» et les « paroles 
hautes. Beaucoup de savants ont choisi 
d’interpréter les affirmations de Paul sur la 
base de la culture rhétorique gréco-romaine, 
ce qui les porte à conclure que Paul refu-

sait un ou plusieurs éléments de rhétorique 
dans sa prédication. La thèse revisite cette 
affirmation explorant la manière dont Paul 
et son ministère peuvent être compris face 
à la culture rhétorique gréco-romaine. Dans 
son travail l’autrice soutient que, bien que les 
dynamiques de la rhétorique gréco-romaine 
puissent informer notre compréhension de 
la Corinthe du premier siècle, elles sont in-
suffisantes pour comprendre Paul. La thèse 
explore trois caractéristiques de la prédica-
tion paulinienne - l’orientation ecclésiale, le 
caractère christocentrique et la prophétie 
- que les approches de Paul, strictement 
rhétoriques, tendent à négliger. Gardant à 
l’esprit ces caractéristiques et le cadre gré-
co-romaine, sr Amanda relit 1 Corinthiens 
1,10-2,5 pas comme une méconnaissance 
de l’oratoire, mais comme une exemplifica-
tion d’une application nouvelle et différente 
de la rhétorique rendue possible par la croix 
du Christ. La thèse se conclue par quelques 
propositions sur comment l’engagement de 
Paul avec la culture de la communication 
à Corinthe peut donner forme à la manière 
dont l’Eglise proclame l’Évangile dans l’am-
biance digitale aujourd’hui.

coNcLUsioN dU coUrs  
de FormatioN  
sUr Le charisme de FP

Le Cours de formation sur le charisme 
de la Famille Paulinienne a pris fin le 30 

mai par la présentation des travaux réalisés 
durant l’année dans les différents groupes, 
et un « repas multiculturel ».  Le 31 mai, fête 
de la Visitation de la B. V. Marie, dans la 
sous crypte du Sanctuaire Regina Apostolo-
rum à la fin de la Célébration Eucharistique, 
nous avons reçu les attestations qui confir-
ment notre participation à cette formation. 
Nous, les étudiants nous confions à Marie 
le retour dans nos nations. 

Un affectueux remerciement a toutes 
les sœurs et les Frères nos professeurs 
du cours; les personnes de l’organisation 
du suivi de la bonne marche du cours; les 
sœurs et les frères qui nous ont apporter 
une aide précieuse, des services variés; 
les frères et les sœurs des communautés 
des supérieur/es généraux et des diverses 
communautés don nous étions les hôtes et 
qui ont contribués à rendre ce cours plai-
sant et sans difficultés, se rendant dispo-

nibles et présents de différentes manières.  
En nous aidant avec leur support tech-
nique, graphique, éditoriale, mais aussi 
en manifestant leur propre intérêt, par le 
soutien de la prière, l’encouragement…. 
Le Maître récompense chacun/e avec de 
larges bénédictions.

Une très chère et fraternelle salutation 
de nous toutes et nous tous. En commu-
nion.

Sœurs et frères de 
25ème Formation sur le charisme FP
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marie,  
aPÔtre de La vie iNterieUre

Marie est la plus sain-te : 
donc, elle est la première 

apôtre; elle est l’Apôtre.
Marie est Corps mystique du 
Christ, c’est à dire de l’Église, 
par sa sainteté elle est le don 

premier: La plénitude est sienne: «Pleine de 
grâce»1, sa plénitude se reversa sur toutes 
les âmes: de Jean l’Évangéliste à Jean Bos-
co; des Martyrs aux Vierges; des Papes aux 
pieux travailleurs.

Marie est, par divine élection, constituée la 
grande Mère des rachetés par le Christ. Elle 
est à la tête de la nouvelle famille, mère de Jé-
sus Christ. Comme Ève, mère quant au corps 
du genre humain; ainsi Marie inaugura un 
genre nouveau, chrétien et saint. Mère spiri-
tuelle, elle nous transmet sa vie, nous engen-
drant dans les angoisses du Calvaire. L’Église 
dans la Salve Regina la salue « vie ».

Une mère transmet son sang aux enfants, 
souvent le caractère, les qualités, les ten-
dances. Marie transmet dans les âmes les 
tendances, les goûts, son amour, elle-même. 
Et ceci, d’autant plus qu’une âme s’approche 
d’elle: «En moi toute espérance de vie et de 
vertu»2.

Marie est Reine. Ce qui appartient à la 
Reine appartient aussi aux sujets. Un peuple 
puissant est aussi plus souverain. Nous 
avons de la chance nous qui avons une si 
grande Reine : « La plus haute  des créature 
»3; ses biens et ses pouvoirs sont tous pour 
nous: elle les utilise en faveur de ses sujets 
et de ses fils. 

Marie est devenue l’espérance de tous: 
du pécheur, de l’infirme, du juste, du pauvre, 
du naufragé: de tous. Elle est appelée la 
toute-puissance suppliante.

Saint Pierre Damiani écrit: « Quand Marie 
se présente au Trône de Dieu, elle ne le fait 
pas pour supplier, mais pour exposer sa vo-
lonté: puisqu’elle ne s’approche pas comme 
servante, mais comme Mère et comme Sou-
veraine ».

À Marie on fait cette déclaration: « Ce que 
peut le Seigneur par nature, toi tu peux le faire 
par grâce ».

Elles sont donc innombrables les grâces 
de Marie: lumière des Pères, sagesse des 
Docteurs, vie de l’Église. Une apôtre im-

1  Lc 1,28.
2  Sir 24,25.
3  Dante Alighieri, Paradiso, xxxiii, 2.

mense, et très efficace Elle l’accomplit du ciel 
et Saint Germano lui dit: « Nul n’est libéré d’un 
mal, sinon par toi, O très Immaculée; nul ne 
reçoit un bien sinon par toi, O Dame très Mi-
séricordieuse; nul n’obtient la victoire finale, 
sinon par toi, O Vierge très sainte ». La prière 
de Marie est au début du ministère publique 
de Jésus a Cana: «Ce commencement des 
signes (fit Jésus)»4.

aPostolat de tous 
Que se réjouissent les âmes qui, dans le 

silence, prient et souffrent.
Le monde provoque Dieu au mépris et au 

châtiment! Mais les âmes le sauvent par la ré-
paration. Elles opèrent à l’édification du Corps 
du Christ, peut-être plus et mieux de qui par-
court le monde, et s’épuise en entreprises fati-
gantes. Une âme vraiment appelée au cloître, 
elle y entre pour trouver Dieu, et pour exercer 
l’apostolat le plus efficace pour les âmes: y dé-
truire le vieil homme et y remplacer le nouveau: 
«Pour moi  vivre c’ est le Christ»5.

Le cœur de Paul était le cœur de Jésus 
Christ.

Le Cœur très pur de Marie fut le cœur plus 
apostolique après celui de Jésus. Les biens 
surnaturels de l’humanité sont tous sortis du 
Cœur de Jésus et du Cœur de Marie.

Après le Cœur de Jésus, aucun cœur aima 
les hommes autant que le Cœur de Marie.

Souvent il est bon de dire: une œuvre en 
moins, et une demi-heure de plus à Dieu mé-
ditant et priant; ou: œuvres oui, mais vitales.

Semez oui, mais arrosez avec la prière. 
C’est une vérité de foi: « C’est Dieu qui fait 
croître»6. Creusez une source d’eau qui irrigue 
le champ semé. Un implant électrique large 
et parfait, oui, mais il faut y mettre le courant 
électrique pour que la ville soit éclairée; pour 
que la fabrique soit en activité productrice. 
Cherchons la sainteté; mais cherchons-la par 
le moyen de Marie. Que l’on retienne pour sûr 
qu’une âme ne peut pas être vraiment dévote 
de Marie si elle n’a pas soif d’âmes, comme 
Jésus. Elle ne ressemblerait ni à Jésus apôtre 
ni à Marie apôtre; seuls les imitateurs sont fils 
de Marie et unis à Jésus. Celui qui ne pos-
sède pas l’intelligence et le cœur de Jésus 
et de Marie, comment peut-il vivre la vie en 
union avec Jésus et avec Marie?

À tous ceux qui aiment Dieu, Jésus dit: « Il 
y a un second précepte semblable au premier: 
Tu aimeras ton prochain ».

Giuseppe Forlai, igs

4  Jn 2,11.
5  «Mihi vivere Christus est» (Fil 2,21).
6  1Cor 3,7.
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tecLa merLo,  
UNe mÈre PoUr toUjoUrs

Tout a commencé 
pour moi, un di-

manche de la journée 
mondiale de prière 
pour les vocations. Je 
n’avais que 11 ans. 
J’ai annoncé à mes 
parents mon choix 

de devenir sœur. Mon père, m’interdit tout 
de suite, d’en parler en famille parce que, 
selon notre culture, étant l’unique fille, des 
sept enfants dont je suis la seconde, j’étais 
une source de financement pour le mariage 
de mes frères. Et pourtant nous étions une 
bonne famille chrétienne.

Autour de mes 17 ans, j’ai participé au 
groupe vocations et au groupe du renou-
veau dans l’Esprit avec le consensus de ma 
mère, qui m’a toujours encouragée et sou-
tenue dans la recherche de ma vocation. 
Dans le groupe vocations, deux dimanches 
par mois, nous prenions soin des personnes 
abandonnées par leurs familles parce que 
considérées comme sorcières. Nos services 
concernaient la propreté, l’entretien de leur 
ambiance et le partage de la parole de Dieu 
du jour. 

L’aspect qui m’a le plus provoqué et in-
terrogée c’est celui de partager la parole 
de Dieu du jour. Après le partage ces per-
sonnes étaient rayonnantes et heureuses. 
Surgit alors en moi une question: « Qu’est-
ce que je peux faire pour donner la même 
joie a toutes les personnes qui vivent dans 
les villages lointains où nous ne pourrons 
pas arriver? ».

Durant une recollection j’ai découvert 
qu’il existait une Congrégation qui évangé-
lise à travers les médias. Ce fut pour moi la 
réponse à ma question à Dieu. Ces sœurs, 
les Filles de Saint Paul, transmettaient aussi 
un programme radiophonique sur l’Évangile 
du dimanche et publiaient des livres aux édi-
tions Paulines. J’étais tellement heureuse et 
mon curé me confirma dans ma découverte.

Maintenant je devais convaincre mes pa-
rents, surtout mon papa. Un dimanche, après 
la prière du soir, ma mère fit à mon père cette 
demande: « Si Dieu portait ta fille au paradis 
aujourd’hui, que gagnerais-tu? Maintenant 
Dieu te la demande pour le servir, ne veux-

tu pas la lui donner? » La question de ma 
mère troubla fortement mon père. Une se-
maine après sa réponse fut: « Ma Fille, tu 
es libre de faire le choix de ta vie. Tu as ma 
bénédiction ».

Tout de suite j’ai écrit aux Filles de Saint 
Paul qui avec joie répondirent positivement à 
ma requête. Dans l’enveloppe, avec la lettre, 
il y avait une petite image de sr Tecla Mer-
lo en prière. C’était ma première rencontre 
avec elle, une rencontre avec une sœur 
riche de vertus. 

Quand, entrée en 
Congrégation, j’ai ap-
profondi ma relation 
avec elle, j’ai compris 
qu’elle était une per-
sonne de foi profonde 
et aimante, une foi qui 
devenait confiance en 
Dieu et se traduisait 
dans la prière: «de ma 
part je ne peux rien, 
avec Dieu je peux 
tout ». Maestra Tecla était une femme intelli-
gente et simple, un vrai apôtre du Maître Di-
vin, au grand cœur, au sourire contagieux et 
prête à faire du bien à tous. Une vraie mère 
pour tous mais en particulier pour ses filles 
à travers le monde. Toujours à la recherche 
de la volonté de Dieu et de faire progresser 
l’apostolat paulinien, elle savait valoriser 
chaque culture, chaque différence, et trouver 
le bon côté de tous les peuples. Elle ne se 
démontra jamais attachée à son rôle faisant 
pleine confiance au Fondateur elle fut l’ins-
trument docile qui donna forme a la vie de 
l’entière Congrégation.  

À cette son école, je me suis sentie à la 
maison, vivant pleinement ma vocation sur 
ses pas.

Laissant ma terre congolaise et ma fa-
mille, j’ai aussi laissé ma mère, ma confi-
dente, celle qui a toujours compris et soute-
nu mon choix. 

Aujourd’hui étant ici à Alba, sur la terre 
qui a reçu les premiers pas de Maestra Te-
cla, je suis heureuse de trouver en elle une 
maman et elle le sera pour toujours dans ma 
vie. Du paradis qu’elle me soutienne dans le 
zèle apostolique et sur le chemin vers une 
vie plus sainte, une vie comme la sienne.

Sr Généreuse Sibay Ngandju, fsp

En
 ch

em
in

 av
ec 

Tec
la



13

oÙ dieU m’a troUvÉe 

Il n’y a rien d’extraor-
dinaire dans mon ap-

pel vocationnel. C’était 
dans l’ordinaire de ma 
vie que j’ai découvert la 
volonté de Dieu et son 
grand amour; c’est là 
qu’Il m’a trouvée.
Le premier souvenir, 
que je considère la se-
mence de ma vocation, 

est que dès l’enfance j’ai senti le désir de « faire 
du bien ». Je n’avais pas la plus pâle idée du 
comment ceci pouvait arriver, et peut être je 
n’ai même pas cherché à le comprendre, parce 
que c’était un désir très bien gardé à l’intérieur 
de moi-même. 

Je viens d’une famille catholique de six 
frères, résidents à Surubim, une commune du 
Brésil dans l’État du Pernambuco. Bien que 
mes parents ne fussent pas beaucoup impli-
qués dans la vie de l’Église, ils nous encou-
rageaient à y participer. J’ai passé une bonne 
partie de mes années de formation dans une 
école des Maristes. J’ai participé à la liturgie 
des enfants en paroisse et au groupe des 
jeunes à l’école. C’est dans cette ambiance fa-
miliale et scolaire que j’ai cultivé la semence 
de ma vocation en silence. Puisque j’étais très 
timide, je ne parlais avec personne de mon dé-
sir. Je pensais qu’un jour je verrais clairement 
ce à quoi Dieu m’appelait, lequel d’une ma-
nière ou d’une autre m’aurait fait comprendre 
sa volonté. La vie religieuse ne m’était pas in-
connue, puisque dans la ville de Surubim où 
j’ai grandi, il y avait certaines congrégations 
religieuses et le séminaire mineur du diocèse. 
J’ai connu les Filles de Saint Paul à travers une 
compagne d’école (sr Verônica Firmino) et j’ai 
commencé l’accompagnement vocationnel. À 
peine terminée l’école secondaire, elle entra 
dans le juvénat et moi j’ai continué à étudier 
les mathématiques et à travailler dans l’école 
Mariste.

La séparation de mes parents et la difficile 
réorganisation de ma famille a contribué à me 
concentrer sur ma famille, sur mes études et 
sur mon travail. Mais Dieu a ses temps... et il 
est venu à ma rencontre à nouveau quand, des 
années après, j’ai reçu deux lettres de sr Líria 
Grade, alors vocationniste dans ma région. Je 
n’y ai pas prêté beaucoup d’attention et je n’ai 
pas répondu aux lettres. Peu de temps après, 
j’ai rencontré sr Líria durant une semaine mis-
sionnaire dans ma ville, où je faisais partie de 
l’équipe organisatrice. A cette occasion, j’ai 

repris mon accompagnement vocationnel. Je 
plaisante toujours sur le fait qu’elle m’a trouvée 
dans l’« archive des morts », et elle répond que 
c’était dans l’« archive des passifs ».

Après un an de préparation passé en fa-
mille, je suis entrée en communauté à Recife 
en 1996, pendant que je complétais les der-
niers degrés de ma thèse en mathématique. 
Avec ce pas significatif j’avais conscience que 
j’étais en train de quitter ma famille, mon tra-
vail et mes amis pour entrer dans une nouvelle 
réalité, pas simplement une incertitude, mais 
un chemin de recherche en réponse à l’appel 
inquiet que Dieu me faisait.

Entre le dépassement de ma tendance 
naturelle a la sécurité et l’abandon aux che-
mins que l’Esprit nous conduit, j’ai été vain-
cue, comme Paul sur la route de Damas. J’ai 
eu la grâce d’avoir des personnes qui m’ont 
beaucoup aidée sur mon chemin vocation-
nel. En particulier, je suis reconnaissante aux 
maîtresses de chaque étape de formation, qui 
avec beaucoup de dévouement et de patience 
m’ont montré les valeurs fondamentales du 
choix de la vie consacrée paulinienne. Dans la 
rencontre avec Jésus Maître Voie Vérité et Vie, 
la Reine des Apôtres et Saint Paul Apôtre, j’ai 
découvert la voie pour aimer et servir Dieu et 
les frères.

 Le rêve audacieux de don Giacomo Albe-
rione et de sr Tecla Merlo de vivre et annoncer 
Jésus Maître est devenu le mien aussi. Je vis 
la joie et la gratitude d’être une Fille de Saint 
Paul, comme l’a dit mon père le jour de ma pre-
mière profession: « Je me sens très honoré et 
heureux d’avoir une fille, Fille de Saint Paul ».

J’ai fait ma première profession en 2000. 
Durant ces presque 25 ans de vie paulinienne, 
j’ai eu la grâce de vivre la mission dans les 
maisons filiales et dans les secteurs de direc-
tion de notre province brésilienne, avec une 
prévalence d’action dans le domaine de l’ad-
ministration. Depuis plus d’un an j’ai assumé 
la direction de la maison d’édition, le lieu où 
je me dédie quotidiennement à la cause de 
l’Évangile. 

Dieu n’est pas venu m’appeler de manière 
tempétueuse, mais comme une brise presque 
invisible mais insistante qui a façonné mes 
résistances et mes peurs pour affronter la vie 
avec une unique sécurité: sa bienveillante fidé-
lité envers moi. Alors, pas mes forces et mes 
capacités, mais ma fragilité offerte comme 
remerciement pour tant amour. Me Voici, Sei-
gneur! Malheur à moi si je n’annonce pas 
l’Évangile!

Ágda Maria S. de França, fsp
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même eN rÉseaU Le seNs  
est toUjoUrs jÉsUs christ

Un des thèmes sur lesquels le chemin sy-
nodal se concentre c’est sur la mission du 

digitale. Un document récent (14 mars 2024) 
de la Secrétairerie générale du Synode parle 
spécifiquement s’exprimant ainsi: «le cap. 17 
de la RdS constitue l’horizon où cueillir l’im-
portance pour l’Église de de faire progresser 
la mission, l’annonce de l’Évangile même 
dans l’ambiance digitale, qui implique chaque 
aspect de la vie humaine et qui est reconnue 
comme une culture et non seulement comme 
une aire d’activité. Toutefois l’Église peine à 
reconnaître l’action dans l’ambiance digitale 
comme une dimension cruciale de son propre 
témoignage dans la culture contemporaine 
(Cfr. Rapport de Synthèse, 17b)». 

Quand on parle de mission digitale – 
on entend le document quand il parle de 
« culture » et pas seulement d’activité – on 
n’en parle pas dans une perspective de mis-
sion comme action à exercer ad extra, dans 
les confrontations avec les autres, mais avant 
tout dans une dimension de chemin chrétien 
personnel et ecclésial qui, en substance, est 
le chemin de celui qui « reste avec Jésus », 
avec lui à travers les routes du monde. Donc, 
du point de vue de la méthode, celle de la 
mission digitale avant d’être une « tâche » et 
une dimension dans laquelle vivre. Nous ne 
sommes pas appelés à trouver les manières 
pour porter Jésus dans le monde digital. 

Nous sommes appelés à vivre la dimen-
sion missionnaire de l’expérience chrétienne 
dans un monde dans lequel l’ambiance vitale 
est désormais ambiance analogique-digitale. 
C’est ce que l’on peut entendre pour mission 
digitale. Réfléchissant sur cet argument je 
propose ici - évidemment sans aucune pré-
tention de tout dire – quelques lignes de ré-
flexion pour un chemin chrétien dans la di-
mension de la mission digitale. 

dimension « Pastorale »
Chaque expérience de vie, de mission, 

qui soit réellement chrétienne, ne peut être 
que vécue en compagnie de Jésus, à sa 
sequela. « Rester avec lui » signifie vivre 
chaque expérience dans les ambiances digi-
tales comme une expérience « christique », 
qui est toujours expression de notre vivre 
avec jésus. Nous ne sommes pas appelés 
à porter simplement Jésus, mais à vivre 
comme ses disciples même dans l’ambiance 
digitale, ne gaspillant aucune des rencontres 
que l’on partage, afin qu’elles deviennent 
réellement « rencontres de salut ». 

Certainement chaque ambiance que l’on 
veut habiter de manière consciente requiert 
« des clés d’accès », compétences cultu-
relles et linguistiques, et tout ce qui est né-
cessaire au but de le vivre avec responsa-
bilité et compétence. Mais tout ceci ne peut 
être confondu avec une approche de la tech-
nique ou, pire, fonctionnelle. Chacune de 
nos respirations doivent être expression de 
foi puisque la foi est toujours vitale (« la foi 
sans les œuvres est morte »). 

dimension « sPirituelle » 

La vie nouvelle dans l’Esprit ne peut 
qu’être à la base de chaque action, comme 
une réalité, c’est la « première action », 
que nous sommes appelés à accomplir: 
pour nous vivre c’est Christ. Voilà pourquoi 
même la mission digitale ne peut être expé-
rimentée que comme en dehors de l’Amour 
du Christ qui remplit nos cœurs. Pour être 
missionnaires digitales il faut être donc 
des hommes et des femmes qui vivent en 
Christ, qui prient, qui se confient à Lui, ce-
lui qui œuvre vraiment à travers nos pauvres 
mains. Ce principe responsabilise encore 
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plus notre agir parce que il ne peut y être au-
cun lieu, aucune rencontre qui puisse/doive 
devenir lieu de la rencontre avec le Christ; et 
donc il ne peut y être aucune ambiance qui 
ne doive être habitée par des missionnaires 
de son Esprit d’Amour. 

dimension « Personnelle » 
Dire que dans le monde digitale nous 

sommes en réseau ne signifie pas pen-
ser à une ambiance chaotique, sans réfé-
rences, sans une direction, sans un sens. 
Ce « sens » c’ est toujours Lui: Christ qui 
nous attire à lui. Et cette attraction est tou-
jours une rencontre personnelle vécue dans 
le cœur de l’Église. Il faut donc sortir de la 
logique de la « rumeur relationnelle » qui se 
réalise souvent dans le réseau, pour toujours 
rechercher une rencontre qui soit vraie, per-
sonnelle, directe. Une rencontre qui puisse 
ouvrir à l’autre des portes de la Rencontre 
(avec R majuscule): celle avec Jésus. Ren-
contre qui se réalise concrètement à travers 
notre visage capable de « regarder dans les 
yeux » avec la profondeur de l’amour et de 
la fraternité. Rencontre qui demande aussi 
d’être portée dans la concrète expérience de 
vie, faite d’ambiances digitales mais aussi 
non digitales: mais pas pour sortir du monde 
digitale mais pour le vivre dans une dimen-
sion intégrée faite - comme nécessaire - de 
contact physique, de partage d’expériences, 
de relations personnelles, directes, intimes. 

dimension « salutaire »

Comment être attentif sur cette exigence 
de « vie intégrée » à l’intérieur des diverses 
ambiances ? Souvenons-nous toujours que 
notre mission est rencontre non tant avec 
l’autre, plutôt avec le frère. Chaque acte de 
communication n’est pas un caillou jeté dans 
le réseau mais un évènement significatif avec 
lequel nous répondons dans la foi au don de 
la rencontre avec un frère; un don à proté-
ger, duquel se sentir responsables et veil-

ler constamment sur le côté sacré afin qu’il 
n’y ait plus l’autre mais toujours le frère. Un 
frère avec lequel tisser des relations vraies, 
auquel ouvrir des lieux d’accueil, auquel of-
frir des paroles de vérité (et non seulement 
consentantes) qui sachent toujours changer 
le cœur, ouvrir des parcours de conversion, 
assainir les blessures. Pensons à combien 
de mal-être en réseau s’expriment et com-
bien la mission digitale peut être « Hôpital de 
camp » où alléger beaucoup de souffrances 
(souvent cachées) avec l’huile de l’Amour. 

don Paolo Padrini
  L’Osservatore Romano, 15 avril 2024

PROFESSIONES PERPETUELLES  
Avril-Juin 2024

NaIRObI, KENya  5 avril 2024
sr Jentrix Nasirumbi OKUKU
sr Catherine Wanza MUTUA
sr Eunice Kasyoka MUTHUI

MUMbaI, INdIa  7 avril 2024
sr Joyly Reikhan
sr Venci Arockia Samy

KaMPaLa, UgaNda 11 avril 2024
sr Florence Lanyero

CaMEROON  14 avril 2024
sr Larissa Zhia Nge

LagOS, NIgERIa  27 avril 2024 
Sr Augustina Osinachi Agomuo 
Sr Rosemary Zuachi

bRaSILIa, bRaSILE  28 avril 2024
sr Josiane Moreira da Silva  

KINShaSa, CONgO 12 mai 2024
sr Francine Nkokanga

SEOUL, COREa  20 mai 2024
sr Rosa Kang Min Hye 
sr Tecla Kim Tae Hee Elizabeth  

PaSay CITy, FILIPPINE 26 mai 2024
sr Santa Conde 
sr Ana Maria Casayas 
sr Analyn Pantojan 

bUENOS aIRES, aRgENTINa 30 juin 2024

sr Lurdes Romina Baumgratz
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itaLie
Festival BiBlique 2024

L’édition 2024 du Festival biblique, réalisé 
du 6 au 12 mai, a eu comme thème Agape 
(1Jn 4, 7-21) « Très chers, aimons-nous les 
uns les autres, parceque l’amour est de Dieu 
et quiconque aime est né de Dieu et connait 
Dieu ».

Pour rendre hommage au corpus biblique 
tout entier pendant cette année si spécial, le 
Festival a choisi un thème transversal aux 
Saintes Écritures. Un thème puissant dans 
son essentialité et presque radical pour ces 
temps: « Agape, la forme la plus ample de 
l’amour et en même temps substantielle 
parce qu’elle suggère une manière d’habiter 
le monde, au niveau social et civil, se révé-
lant dans le concret des relations de la vie de 
chaque jour ». 

Le Festival biblique, promu la première 
fois en 2005 par le diocèse de Vicence et par 
la Société Saint Paul, est depuis toujours l’in-
tuition d’unir le style typique d’un festival au 
contenu des Saintes Écritures, pour relire la 
contemporanéité et les faits de l’actualité.

itaLie
sur les Pas de Paul

Les participants de l’équipe Sur les Pas 
de Paul de la Famille Paulinienne, ont exer-

cés plusieurs activités dans la paroisse de 
Saint Paul Apôtre à Fondi, en province de 
Latine, en occasion de la Journée Mondiale 
de prière pour les vocations.

Le groupe, composé par 11 personnes, 
a passé une fin semaine intense du 19 au 
21 avril. Durant cette période, les Sœurs 
Disciples et sr Andrea Hýblová des Filles de 
Saint Paul, ont guidé les familles dans une 
réflexion sur le « Notre Père » et les jeunes 
missionnaires ont entretenus les enfants 
avec des jeux et activités à thème.

Le samedi a été dédié à la préparation et 
à l’animation du rassemblement diocésain 
« Followers », où se sont déroulées divers 
témoignages de vie de foi, comme celle d’un 
couple de fiancés, un enseignant de religion, 
une femme affectée par une pathologie neu-
rodégénérative et un frère franciscain qui a 
utilisé des jeux de prestige pour communi-
quer les valeurs de l’Évangile.

Le dimanche, durant les célébrations eu-
charistiques, Betka, novice des Sœurs Dis-
ciples et sr Andrea Fille de Saint Paul, toutes 
les deux provenant des communautés de la 
République Tchèque, ont partagé leurs té-
moignages de foi, racontant leur rencontre 
avec le Christ et leur décision de suivre Jé-
sus dans la Famille Paulinienne.

L’équipe Sur les Pas de Paul a exprimé 
satisfaction  pour le succès de l’évènement, 
soulignant la force et l’attraction de la Famille 
Paulinienne quand elle se présente unie et 
partageant ceci comme stimulation pour des 
futures initiatives.
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preMIere proFessIoN

KINshasa, r.D. Du coNGo 
29 juin 2024
Gloire Kwetakwenda Ngundu 
Judith Sifa Ndombe
Sidonie Mwika Sangwa

NaIroBI, KeNYa 29 juin 2024
Francisca Mutinda Ngove
Naom Sarang’e Ongangi

lusaKa, ZaMBIa 29 juin 2024
Fridah Chileshe

luaNDa, aNGola 30 juin 2024
Maria Ngueve Massoji Segunda
Fátima Neumbe Paulino Kataleco
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FeNêtre sUr L’eGLise
#BeHuman: les noBel Pour la Paix  
au vatican et à rome dans le signe  
de la Fratelli tutti

#BeHuman titre de l’évènement, sur 
lequel les experts du monde entier se sont 
confrontés dans un dialogue fraternel sur les 
thèmes plus pressants du monde contempo-
rain. À la  « Table  pour la paix », qui s’est dé-
roulé le matin du vendredi 10 au Palais de la 
Chancellerie, ouvert  par le  secrétaire d’État 
du Saint Siège, le cardinal Pietro Parolin,  y 
participaient les femmes, les hommes  et les 
organisations du prix  Nobel pour la paix, et 
des activistes des droits humains, qui ont 
élargi une « Charte de l’homme » sur la convi-
vialité fraternelle renforçant les chartes des 
droits déjà existantes et aidant à répondre à 
la grande question que se pose au monde en 
ce temps de guerre et de peur: « Comment 
et pourquoi voulons  vivre ensemble ? » Le 
Pape François a participé samedi 11 à la 
table ronde sur « Enfants: génération futur ».

FeNêtre sUr Le moNde
Première Journée mondiale des enFants  

La première Journée Mondiale des En-
fants voulue par pape François à Rome, le 
25 et 26 mai 2024,

Le 25 mai l’évènement a pris le départ 
auprès du Stade Olympic avec les saluta-
tions des délégations étrangères et avec 
des hôtes de notoriété nationale et interna-

tionale, jusqu’au moment le plus attendu: le 
dialogue des enfants avec les Saint Père.

Le 26 mai l’évènement s’est déplacé 
Place Saint Pierre pour l’introduction à la cé-
lébration eucharistique et la célébration, pré-
sidée par le Saint Père, conclue avec l’Angé-
lus et la salutation du Pape aux enfants du 
monde entier.

Sommes-nous, l’hymne officiel de cette 
GMB, porte la signature de l’auteur et com-
positeur bien connu Marco Frisina. Produit 
et distribué par les Paoline, le morceau ex-
prime l’extraordinaire préciosité des enfants, 
signe d’espérance, surtout pour le monde 
d’aujourd’hui, assombri par la violence, a be-
soin de leur innocence et de leur joie. Les 
enfants sont la nouveauté du monde parce 
que dans leurs yeux il n’y a rien que futur, ils 
n’ont pas de passé et ils sont tournés vers un 
nouvel avenir qu’ils pourront construire avec 
la liberté et la beauté de leur innocence. Ils 
donnent l’espérance aux adultes et portent 
l’amour où l’égoïsme et la douleur, qui éteint 
le sourire et créée tristesse. 

La ritournelle de l’hymne est joyeuse et 
solennelle, elle veut exprimer la force de 
l’espérance que les enfants effusent par leur 
présence, une sérénité contagieuse comme 
leur sourire.

Outre le chant, disponible pour l’écoute en 
streaming sur les plus grandes plateformes 
digitales, les partitions sont disponibles, la 
base instrumentale, sur YouTube, la Vidéo 
Lyric avec les textes du chant.

FeNêtre sUr La commUNicatioN
Journée mondiale du livre  
et du droit d’auteur 

Le 23 avril on célèbre la Journée mon-
diale du livre et du droit d’auteur, évènement 
institué par l’Unesco en 1995 avec l’objec-
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tif de promouvoir la lecture et la tutelle de la 
propriété intellectuelle. 

Les origines de la Journée Mondiale du 
livre et du droit d’auteur remonte à 1923, 
année où l’écrivain valencien Vicente Clavel 
Andrés eut l’idée de dédier un jour de l’année 
au livre et à la lecture. Idée qui fut concréti-
sée pour la première fois en Espagne trois 
ans après, en 1926. Puis, en 1995, l’Unes-
co décida d’instituer une journée au niveau 
mondial.

Ce n’est pas un hasard que cette évène-
ment soit célébré le 23 avril. Il s’agit, en effet, 
de l’anniversaire de la mort de grandes si-
gnatures de la littérature: de William Shakes-
peare à Miguel de Cervantès et Inca Garci-

laso de la Vega. Chaque année, rappelant 
ces grands auteurs, l’objectif est de célébrer 
la valeur des livres et de la lecture. Non seu-
lement. Aujourd’hui c’est devenu aussi une 
occasion pour réaffirmer l’importance du co-
pyright et des droits d’auteurs et éditeurs.

La tradition la plus connue liée à la Jour-
née Mondiale du livre et du droit d’auteur est 
celle liée à la Catalogne, lequel évènement 
coïncide avec la fête de Sain Giorgio, saint 
patron. Depuis des années on fête aussi une 
journée à l’enseigne des livres et de la rose. 
Pour les couples, en effet, il est d’usage de 
faire un échange: les femmes reçoivent de 
l’aimé une rose et, à leur tour, elles font ca-
deau d’un livre au compagnon.

les Filles de saint Paul  
entre mémoire et innovation

les Filles de Saint Paul 
ont célébré le charisme 
et le génie de sœur 
Tecla Merlo, collabora-
trice de don Giacomo 
Alberione pour la fon-
dation de leur congré-
gation. Une figure ori-
ginale dans l’histoire de 
l’Église universelle, ain-
si que de la communi-

cation et de l’édition. Et elle l’ont fait comme 
sœur Tecla l’aurait souhaité, en lançant un 
produit de communication innovant et au 
diapason du temps.

Elles choisissent une manière innova-
trice, dans le sillon du style communicatif de 
Tecla : un SCROLLYTELLING, « un instru-
ment innovant qui permet de maintenir nos 
racines tout en nous projetant dans le futur 
de notre mission dans le monde actuel de 
la communication », souligne la supérieure 
générale sr Anna Caiazza.

Luca Olivieri, réalisateur et éditeur du 
projet conçu par la société de communi-
cation Mediator explique: « nous avons 
construit un storytelling ». Ce terme naît 
d’une combinaison des paroles anglaises 
« scroll » (couler) et « storytelling » (nar-
ration). Cette technique narrative digitale 
nous a permis d’utiliser, des textes, images, 
vidéo et des graphiques de manière har-

monique, pour raconter l’histoire de sœur 
Tecla de façon captivante. Pendant que 
l’utilisateur parcourt la page, le contenu se 
révèle progressivement, créant une expé-
rience qui nous engage. En appliquant le 
scrollytelling au projet sur sœur Tecla Mer-
lo, nous pensons avoir obtenu un résultat 
qui n’est pas seulement source d’informa-
tion, mais aussi visiblement attractif et in-
teractif, permettant aux utilisateurs de s’im-
merger complètement dans son histoire et 
de saisir l’impact que sœur Tecla a dans le 
domaine de la communication religieuse».

Le lancement du projet et la présenta-
tion au public et à la presse ont eu lieu à 
Rome, dimanche 16 juin, à 17h30 à l’Audi-
torium des Paoline, via Antonino Pio, 75. (et 
en streaming, italien et anglais, sur canal 
Youtube @FSPSicom).

Programme

–  Sr Tecla Merlo, entre mémoire et innova-
tion : intervention de la Supérieure générale 
des Filles de Saint Paul, sœur Anna Caiazza.

–  L’importance de l’innovation digitale dans 
les contextes ecclésiaux : intervention du Dr. 
Paolo Ruffini, préfet du Dicastère du saint 
Siège pour la Communication. 

–  Présentation de l’Exposition Virtuelle (scrol-
lytelling) sœur Tecla Merlo : Paolo Pellegrini; 
Patrizia Morgante, et Alberto Chiara pour 
Médiator.

–  Concert exécuté par le Chœur du Diocèse de 
Rome dirigé par Fabio Massimillo, avec les 
textes de sœur Anna Maria Galliano, surnom-
mée la « Mogol » de la musique liturgique.

 

soeUr tecLa merLo :  commUNiQUer avec Le cŒUr
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FiLLes de  saiNt PaUL

Sr Virginie Zafiarisoa Randriamihajamanana, 45 ans – 10.04.2024 Nuremberg (Hôpital), Allemagne
Sr M. Emanuella Luigia Braida, 92 ans – 11.04.2024 Alba, Italie
Sr Escolastica Candida Perotto, 92 ans –14.04.2024 Curitiba, Brésil 
Sr Ires Masotti, 84 ans – 24.04.2024 São Paulo CR, Brésil 
Sr Amelia Zaia, 89 ans – 11.05.2024 São Paulo (Hôpital), Brésil
Sr Stella Pereira, 76 ans – 26.05.2024 Mumbai, Inde
Sr Marie Helen Maria Picardo, 77 ans – 31.05.2024 Mumbai, Inde
Sr Noemi Dariva, 88 ans – 07.06.2024 São Paulo (Hôpital), Brésil
Sr M. Margarita Mariluz Alija Roman, 83 ans – 11.06.2024 Madrid, Espagne
Sr M. Provvidenza Francesca Grillo, 89 – ans 23.06.2024 Albano, Italie

PareNts de sŒUrs

Sr Gina Rama (Maman Lelita) de la communauté de Pasay RA, Philippines
Sr Claudia Hyun A (Papa Ha Jin Simon) de la communauté  de Wonju, Corée 
Sr Janith Tinong (Papa Juanito) de la communauté di Pasay RA, Philippines
Sr Wladyslawa Zasiura (Maman Sofia) de la communauté de Rome RA, Italie
Sr Stella Leon Ordóñez (Maman Otilia) de la communauté de Bogotá CP, Colombie
Sr Liliana Campos Charry (Maman Teresa) de la communauté de Cali, Colombie
Sr M. Elizabeth Borobia (Maman Carolyn) de la communauté de Miami, États Unis
Sr Maria Rosario Agtarap (Maman Norma Luisa) de la communauté di Pasay RA, Philippines
Sr Clara Kil Sook Lee (Papa Inh Yeong) de la communauté de Seoul-Miari, Corée
Sr Isidora Perez Gomez (Maman Maria) de la communauté di Prague, Rep. Tchèque
Sr Margherita Maria Kim (Maman Hyang Sun Maria) de la communauté Seoul-Miari, Corée
Sr Abha Tigga (Papa Fildius) de la communauté de Bangalore, Inde

FamiLLe PaULiNieNNe

Sr M. Caritas Setsuko Monica Yamano pddm, 84ans – 07.04.2024 Hachioji (Hôpital), Japon 
Sr M. Santina Angelina Graizzaro pddm, 80 ans – 09.04.2024 Sanfrè, Italie
Don Paul Varghese Vechoor ssp, 89 ans – 14.04.2024 Kochi, Kerala, Inde
Fr Giuseppino Angelo Solinas ssp, 81 ans – 04.05.2024 Verduno CN (Hôpital), Italie
Sr M. Thecla Ideko Nishida pddm, 94 ans – 09.05.2024 Nagasaki (Hôpital), Japon 
Sr M. Giovanna Aurora Gaffurini sjbp, 99 ans – 13.05.2024 Albano Laziale, Italie
Sr M. Carla Giulia Redaelli pddm, 89 ans – 13.05.2024 Sanfrè, Italie
Sr M. Amada Maria Soledad Magaña Medina pddm, 78 ans – 19.05.2024 Cité de Messico, Mexique 
Don Joseph Vincent Gnarakkatt ssp, 84 ans – 25.05.2024 Kochi, Kerala, Inde
Fr Avelino Prescendo ssp, 82 ans – 27.05.2024 Campinas, SP (Hôpital), Brésil
Don Ezequiel Miguel Varona Valdivielso ssp, 90 ans – 28.05.2024 Madrid Vizconde, Espagne
Sr M. Luce Tomiko Cecilia Fukuhara pddm, 80 ans – 31.05.2024 Tokyo, Japon
Fr Mathew Martin Kalidukil ssp, 81 ans – 09.06.2024 Rome, Italie
Fr Augustine Angelo Pullokaram ssp, 90 ans – 14.06.2024 Köchi, Kerala, Inde

«Je suis 
la résurrection 

et la vie.
 Qui exerce

 la foi en moi,
 même s’il meurt, 

Gv 11,25
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